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Directive Oiseaux 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Le site Natura 2000 « Basse vallée de la Seil le » 
porte sur la partie avale du cours de la rivière 

Seil le, dans le secteur de Louhans, à la confluence avec la Saône. I l se distingue par de 
vastes espaces ouverts de prairies inondables entrecoupés de massifs boisés et de 
forêts alluviales. 
La diversité des habitats naturels l iés au régime d’inondation de la Seil le  est favorable à  
de nombreuses espèces d’oiseaux nicheuses, migratrices ou hivernantes. 
 
Un patrimoine naturel d’intérêt européen 

 
Les milieux ouverts de prairies et de pelouses sur dunes : Caractérisés par 
un couvert herbacé dense, les milieux prairiaux hébergent plusieurs espèces d’oiseaux, 
dont la plus emblématique est le Râle des genêts. Ce dernier, en fort déclin en Europe, 
affectionne particulièrement les prairies de fauche inondables de la zone alluviale dont la 
végétation lui procure un abri pour nicher, se nourrir et se déplacer. 
Les pelouses sur dunes, localisées uniquement sur la Réserve naturelle régionale de la 
Truchère et ponctuées de buissons épars, abritent quant à elles, l’Alouette lulu et 
l’Engoulevent d’Europe, deux espèces d’intérêt européen menacées par la disparition et 
les modifications de leurs habitats du fait, notamment, de l’intensification et de l’abandon 
des pratiques agricoles et des reboisements. 
 
Les forêts inondables : Les espaces boisés du lit majeur de la Seille constituent une 
zone de reproduction pour bon nombre d’oiseaux (Aigrette garzette, Bihoreau gris, Milan 
noir,…) et abritent des espèces totalement inféodées aux milieux forestiers. Les plus 
emblématiques sont le Pic noir et le Pic cendré, deux espèces arboricoles utilisant leur 
bec pour creuser dans le bois à la recherche d’insectes et de larves et pour forer des 
cavités dans lesquelles elles nichent. 

 
Les milieux aquatiques et les zones humides : Le 
complexe tourbeux de la Lioche, les étangs, les mares, la 
Seille et les anciens bras de la rivière, connectés au lit 
mineur lors des crues, jouent un rôle essentiel pour de 
nombreuses espèces d’oiseaux. Certaines d’entres elles 
(hérons, Râles des genêts,…) profitent de la présence 

d’insectes, de poissons et d’amphibiens pour se nourrir, tandis que d’autres trouvent ici un lieu de 
reproduction adapté. Citons le Blongios nain et le Busard des roseaux, dépendants des roselières 
présentes en bord de Seille pour nicher.  
Les milieux aquatiques représentent une halte migratoire et une zone d’hivernage importantes pour des 
centaines d’oiseaux, dont des canards, des grèbes et des limicoles.  
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Numéro européen : FR2610006 
Numéro régional : ZPS 1 
Département : Saône-et-Loire 
Arrondissements : Mâcon, Louhans 
Communes : Branges, Briennes, Huilly-
sur-Seille, Ratenelle, Cuisery, Jouvençon, 
La Truchère, La Genette, Louhans, 
Rancy, Loisy, Préty, Romenay, Savigny-
sur-Seille, Sornay, Bantanges       
Surface  : 3 047 hectares 
 



DREAL Bourgogne, Octobre 2010 – ZPS n°  1 : Basse Seille 

Les enjeux sur le site 
 
Habitat du Râle des genêts, les prairies inondables, dont la conservation apparaît comme 
un enjeu prioritaire, sont particulièrement menacées par l’évolution des activités 
agropastorales. 
Principale pratique agricole du Val de Seille, la fauche dominante est garante du maintien 
des prairies dans un état de conservation propice à de nombreuses espèces. Une 
modification de ces pratiques, notamment l’intensification du pâturage, l’accentuation du 

drainage mais aussi la conversion des prairies de fauche en cultures céréalières ou en peupleraie, 
entrerait en contradiction avec les objectifs de maintien et de préservation des habitats naturels prairiaux 
et de l’avifaune associée. 
 Préserver ou restaurer les prairies et maintenir ou reprendre une activité agricole menée de façon 
extensive. Privilégier la fauche tardive pour permettre la nidification du Râle des genêts. 

 
De par leur rareté en Bourgogne et leur richesse faunistique et floristique exceptionnelle, 
les pelouses et les landes sur dunes d’origine éolienne constituent un enjeu majeur.  
Incluses dans la réserve naturelle de la Truchère-Ratenelle, les pelouses et les landes sur 
dunes ne font l’objet d’aucune activité agropastorale. La problématique de maintien de 
ces systèmes est donc principalement liée à leur dynamique naturelle d’évolution se 

traduisant par une fermeture progressive et une fixation des sables. Pour pallier le boisement naturel 
défavorable à l’avifaune liée aux milieux ouverts, les pelouses et les landes sur dunes sont soumises à un 
plan de gestion et de restauration. 
Poursuivre la restauration et la préservation des pelouses et des landes sur sable, indispensables au 
maintien de nombreuses espèces d’oiseaux. 
 

En ce qui concerne les milieux forestiers, l’enjeu de conservation porte principalement 
sur leur maintien et leur capacité d’accueil pour l’avifaune. 
Les dérangements, particulièrement préjudiciables en période de reproduction, et les 
modifications des habitats naturels induites par les activités sylvicoles sont extrêmement 
défavorables pour les nombreuses espèces d’oiseaux (disparition de loges à pics, de 
plates-formes à hérons, …). 

 Prendre en compte la sensibilité des espèces dans les activités économiques et de loisirs effectuées au 
sein des milieux forestiers. 

 
L’ensemble des milieux aquatiques et des zones humides 
associées constituent des lieux d’alimentation, de 
reproduction et de repos à une avifaune de forte valeur 
patrimoniale. Leur existence, définie comme un enjeu 
prioritaire, est fortement menacée par certaines activités 
économiques et touritiques telles que : 

 - toute action susceptible de modifier le régime hydrique de la Seille, notamment les enrochements et les 
extractions de granulats qui modifient les conditions d’inondabilité de la vallée et provoquent la 
déconnexion des annexes hydrauliques, l’assèchement des mares et la diminution des habitats naturels 
pionniers ; 
- les pollutions d’origine agricole et industrielle, altérant la qualité de l’eau et engendrant la disparition des 
espèces les plus sensibles ; 
- la fréquentation humaine qui provoque des dérangements à répétition et peut, dans certains cas 
conduire à la disparition d’espèces.  
 Prendre en compte la sensibilité des habitats naturels aquatiques et des espèces dans la pratique 
d’activités économiques, sportives et de loisirs. 
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